
CULTURE / livres

Edna

la grande dame sauvage

Toute sa vie, elle battue pour arriver à exister comme écrivain

dans une Irlande fermée, pétrie de traditions et dominée par les hommes.

elle livre sesMémoires: de la PARALEXISLIEBAER

PARALEXISLIEBAERT

U

n petit village irlandais
comme tant

quelques femmes réunies

dans et, par terre,

deslivres qui Pas

un accident, un autodafé :
choquépar lepremierroman

enfantdupays,lecuré

ademandéaux qui achetéde

lui apporter impie pour la livrer aux

« unpetitfeu»,commenteEdna

Assisebien droite dans le canapé

de son salon londonien envahi de livres,

de82anssemble apai-

sée,mêmesi elle rien oublié. Evoquant

les Mémoires vient de publier, elle

volontiers : «

queceseraitun livrefacileà écrire,mais

oublierquemereplongerdanslepasséallait faire

resurgirbeaucoupdemauvaissouvenirs.»

au fond.Si lesannéesécou-

lées pasréussiàaltérer sabeauté,elles

ont amené une certainedistance qui lui a

permisdeseréconcilieravecsonpays.Que

decombats,pourtant, poursefaire accepter

desescompatriotessansjamaissesoumettre.

Il y eut entre 11 et 15 ans, ce

pensionnat tenu par des la faim

la tenaillait. Cesretours à la maison entre

un pèrealcoolique qui la terrorisait et une

mèrequi nelui passaitrien.Puis

le départ pour la capitale et les étudesde

pharmacieàDublin.Ajoutons-yla rencontre

avec irlando-tchèqueErnestGébler,

le mariage à 24 ans,béni par la naissance

dedeuxenfants, àLondres: la

route du bonheursemblaittracée.
Las,la jeuneEdnavoulaità toutprix écrire

et celaétait insupportableà sonromancier

demari : « unetrahison,je plusla

femme avaitépousée,mêmesijecontinuaisà

desenfants,delamaison. lecoucou

qui installédanssonnid.» crisesà
répétition, par le succèsde son

premier roman, le scandaleuxlesFillesdela

campagne.Viendrontensuite delasépa-
ration etlabataillepour lagardedesenfants,

lescoupslesplusbasserontutilisés,dont

cette élégantedéclarationde quitté

éructantque«sontalentestsituédanssaculotte».

Lestensionssontégalementnombreusesavec

sonfrère,qui réussiraà
de la maisonfamiliale. « lesAtridesà

Drewsboro,comtédeClare»,sourit une Edna

décidémentpeuportéeà

Heureusement, il y avait le Londres

des années60,ce «Swinging London»
romancièreen vogue,elle fréquente le ban

et de ceuxque

pasencoreles people.Ilsétaient tous là. De
RobertMitchum,avecqui ellepassaunenuit,

àPaulMcCartney,quiviendraunsoirchanter

dans la chambre deson adolescent,en

passantpar Marlon Brando, Harold Pinter

ou Samuel Beckett.Mais la fréquentation
desbeautifulneremplit pasunevie.Il y abien

seslivres,toujours aussicoruscants,qui

brisent lestabous,évoquentouvertementla

sexualité féminine et le combat sanscesse
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recommencépour dansuneIrlande

qui peine à selibérer du joug Eglise

particulièrement rétrograde.Mais,au-delà,

il y acebesoin qui lapousseraàdes
expériencesqui la font frémir,

telle la prise deLSDavec

Donald Laing.«Riendesurprenant,explique-
t-elle,il yadeuxpersonnesenmoi: larebellequi

sebatcontre et

crisie,osetout,etcellequiapeur

delaviolencedumonde.Alors,

pourlesconcilieretsauvegarder

ma santémentale, »Q

Fille de lacampagne,

SabineWespieser,480p.,25
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